
Rapport moral et d’orientation 2018

J’ai un peu coutume de le dire chaque année mais l’année 2017 a vraiment été un moment 
fort de la vie de l’association. Nous avons développé un nombre conséquent de missions 
dans des domaines aussi différents que l’autisme, la surdité des enfants et des 
adolescents, l’hygiène, l’obstétrique, la gynécologie et le suivi du nouveau-né. Ce travail a 
été rendu possible grâce au bénévolat de nos différents intervenants, à leur disponibilité 
et aussi à la qualité de leurs interventions. Ces dernières nous permettent d’être des 
interlocuteurs crédibles aux yeux des autorités médicales du Laos. 
A cela nous devons ajouter dans notre bilan, la construction du dispensaire de 
NAMPHOUAN. Ce projet n’aurait jamais pu se réaliser sans l’engagement financier du 
Ministère des Affaires Etrangères du Luxembourg et sans l’accord de collaboration que 
nous avons signé avec notre partenaire ALAL (Association Luxembourg-Amérique 
Latine).  
Le dispensaire de NAMPHOUAN est une opération tripartite entre la Direction de la santé 
de la province d’OUDOMXAY, le commanditaire, l’association ALAL garante auprès du 
MAE et nous-mêmes chargés de la bonne exécution des travaux, du respect des 
engagement financiers et de l’évaluation finale. 
Les travaux qui se sont déroulés jusqu’au mois de mars 2018 ont été conformes au 
calendrier et aux devis. Le résultat est un outil superbe, opérationnel à la disposition de 
la population que nous avons inauguré le lundi 9 avril 2018. Une équipe composée d’un 
médecin et d’une éducatrice interprète est actuellement présente à NAMPHOUAN pour 
accompagner le personnel de santé et pour travailler avec les responsables locaux sur une 
véritable politique d’hygiène et d’environnement. 
Le POWER POINT que nous allons vous présenter est là pour vous témoigner de 
l’importance de notre engagement dans cette commune. 

Dans notre rapport moral d’orientation précédent, j’avais proposé de travailler 
collectivement trois points qui me semblent majeurs pour l’avenir de l’association. A 
savoir : 

1. Le contexte socio-politique et médiatique de la solidarité
2. Les contraintes administratives du Laos
3. La crise du militantisme dans le secteur associatif

Permettez-moi d’y revenir rapidement pou repérer les éventuelles évolutions : 



1. Le contexte socio-politique et médiatique de la solidarité 
Il se confirme que pour des raisons purement géopolitiques, l’Asie et plus 
particulièrement le Laos devient le parent pauvre de la solidarité institutionnelle. La 
répartition géographique est la suivante : 

• 50 % des engagements financiers sont réservés à l’Afrique (80 % du total de l’effort 
global de l’AFD, soit un montant de 5,2 milliards d’euros). 

• 20 % sont réservés à l’Asie et au Pacifique. 
• 14 % sont réservés à l’Amérique Latine et aux Caraïbes. 
• 16 % sont réservés au Proche et au Moyen Orient. 

L’AFD ne prend en compte que des projets de plusieurs centaines de milliers d’euros et 
ne semble pas prête à financer un dispensaire comme a pu le faire le Luxembourg. La 
baisse globale des subventions en direction du domaine de la santé et de l’éducation est 
actuellement de 2 %. Quant à l’Agence Microprojets, fidèle à ses orientations précédentes, 
a refusé une fois de plus notre demande de subvention pour la construction d’une citerne 
au village AKHA de ANO. 
Personnellement, je regrette le désengagement progressif de la France au Laos sur le plan 
culturel et sur le plan social. 
 

2. Les contraintes administratives du Laos 
Nous n’avons pas réussi à obtenir un visa de travail pendant toute la période de 
construction du dispensaire. Notre demande était pourtant soutenue par la Direction de 
la Santé d’OUDOMXAY et par le Gouverneur de la Province. Rien n’y a fait auprès des 
ministères où très poliment, ils nous ont amusé en indiquant qu’il manquait toujours un 
papier ou un tampon. Il ne nous a pas été possible de repérer d’où venait le blocage : à 
savoir le Ministère de la Santé ou le Ministère des Affaires Etrangères. 
Le problème des visas reste entier et coûte particulièrement cher pour les volontaires et 
les bénévoles. Sollicitée l’Ambassade de France au Laos ne semble pas en capacité de faire 
évoluer le problème. 
A l’inverse, nous ne pouvons que noter l’excellente collaboration que nous entretenons 
avec nos différents interlocuteurs de la Direction de la Santé d’OUDOMXAY. Nous avons 
d’ailleurs noté que la stratégie qui consiste à se passer de l’avis du Ministère avait 
tendance à prendre de l’importance. 
 

3. La crise du militantisme dans le secteur associatif 
Sur ce troisième point, vous connaissez mon opinion. Comme bien des associations, nous 
sommes touchés par une certaine forme de crise du militantisme dans le secteur 
associatif.  Notre fonctionnement est trop concentré sur quelques personnes et les 
engagements personnels restent peu ancrés dans la réalité.  Notre Conseil est trop une 
chambre d’enregistrement et pas assez un espace d’échanges, d’élaboration et de partage 
des tâches. Malgré nos recherches, nous n’avons toujours pas de comptable et cela n’est 
pas sain que ce travail soit effectué par le Président. 
 
L’arrivée de nouveaux membres à l’issue de notre dernière Assemblée Générale a permis 
de faire émerger des idées et des projets nouveaux. C’est un point extrêmement positif 
sur lequel il faut s’appuyer. Il faut penser l’association dans l’espace et dans le temps. Je 
veux dire par là qu’il faut peut-être nous élargir au-delà de notre cercle stéphanois. Il faut 
intéresser des jeunes à nos actions et les inviter à nous rejoindre au sein du Conseil 
d’administration. Il faut aussi penser à renouveler le Président qui n’ira pas au-delà de 10 
ans d’exercice. 



 
Au-delà de ces points récurrents qui restent à travailler, l’année 2017 se caractérise aussi 
par des inflexions qui peuvent devenir très positives si elles se confirment. 
 
La première qui a été un plus évident pour l’association, est l’investissement de nos 
volontaires. Nous avons eu en 2017 jusqu’à 4 volontaires qui ont su partager les valeurs 
de solidarité de l’association et poursuivre nos objectifs. Ils nous ont ouvert des portes, 
aussi bien du côté d’éventuels donateurs que du côté des expats qui peuvent nous aider 
par la connaissance qu’ils ont du Laos. Ils ont su communiquer entre eux et travailler dans 
la transversalité. Ils ont fait un travail formidable. 
 
La deuxième inflexion se trouve être dans la continuité du travail de nos volontaires. C’est 
l’amélioration de notre relation partenariale, tant avec d’autres ONG, qu’avec des 
fondations qui commencent à se rendre compte de la place que nous occupons en tant 
qu’ONG dans la Province d’OUDOMXAY. 
 
Au moment où nous tenons cette assemblée générale, l’année 2018 est déjà bien engagée. 
Une formation à l’obstétrique a eu lieu en mars à l’Hôpital de NGA et nous a permis de 
faire connaissance avec trois autres dispensaires ; nous sommes actuellement présents à 
NAMPHOUAN ; une formation est prévue en juin avec les centres pour jeunes autistes de 
VIENTIANE et de PAKSE et d’autres formations sont prévues en obstétrique et sur les 
dégâts causés par les pesticides et les produits phytosanitaires.  
 
En guise de conclusion, je vous demande par le biais de ce rapport 2018 de confirmer les 
orientations qui se sont imposées à nous au fur et à mesure de notre activité. A savoir : 

• Maintien prioritaire de notre activité dans la Province d’OUDOMXAY en bonne 
collaboration avec la Direction de la Santé. 

• Volonté de travailler à moyen et à plus long terme par le biais de formations de 
qualité animées par des professionnels reconnus. 

• Souhait de travailler au plus près de la population par le biais des hôpitaux de 
district et des dispensaires. 

• Prise en compte de l’environnement des personnels de santé Lao par le biais de la 
mise en place de chantiers permettant une amélioration significative de leurs 
conditions de travail (Adduction d’eau, électricité, travaux de rénovation).  

• Volonté de notre association de favoriser un partenariat basé sur une meilleure 
complémentarité et une meilleure transversalité des actions humanitaires qui se 
déroulent sur le territoire de la Province d’OUDOMXAY. 

• Et pour terminer souhait par une communication appropriée d’intéresser des 
fondations et des donateurs à l’ensemble de nos actions. 

 
Je vous remercie de votre attention. 
 
 

Fait à Saint-Etienne, 
Le samedi 2 juin. 

 
Jean Michel COURTOIS 

Président 
 




